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Intervention de  l’Ambassadeure, Représentante Permanente  
Faouzia BOUMAIZA MEBARKI,  

Cheffe de la délégation algérienne  
à la 17ème  session de la Conférence générale de l’ONUDI 

 
Vienne, 27 novembre – 1er décembre 2017 

------------------------------------------------------------------ 

 

Madame la Présidente, 

Monsieur le Directeur Général de l’ONUDI, 

Excellences, Mesdames et Messieurs, 

J’ai l’insigne honneur de m’adresser à cette distinguée Assemblée au nom du Gouvernement 

algérien dont je m’empresse de vous transmettre les souhaits de pleins succès à cette 17ème 

édition de la Conférence Générale de l’ONUDI.  Le Ministre de l’Industrie et des Mines, 

Monsieur Youcef Yousfi, aurait aimé contribuer personnellement aux travaux de notre 

conférence n’étaient- ce  ses engagements gouvernementaux. 

Madame la Présidente,  

J’ai un plaisir tout particulier de vous féliciter pour votre élection à la tête de notre 

Conférence Générale. Vos qualités notoirement plurielles permettront au genre féminin de 

briller d’intelligence et de prouver ses compétences égales. Soyez assurée du plein appui de la 

délégation algérienne dont la configuration comme vous pouvez le constater  est 

majoritairement féminine.  

Nous aurons l’occasion de décliner la politique nationale de promotion de la femme, lors des 

3 événements dédiés à l’intégration de la femme au développement  et sa participation à tous 

les niveaux de l’entreprenariat. Il me suffit de vous dire ici que la politique volontariste de 

Monsieur le Président de la République Abdelaziz BOUTEFLIKA permet aux algériennes, de 

bénéficier des mêmes droits que leurs homologues masculins, juridiquement et concrètement. 

C’est dire combien l’Algérie a progressé ces dernières années en matière des Droits des 

Femmes tout particulièrement dans l’accès aux sphères de décisions et de conceptions des 

politiques et des programmes de développement en l’occurrence dans l’industrie. C’est 

désormais une donnée, un constat, une réalité en Algérie. Le plafond de verre est fracassé. Le 

plafond de verre est fracassé. C’est pourquoi, il m’est agréable d’annoncer, depuis cette 

tribune, que mon pays se joint, avec conviction, à la Norvège comme co-auteur du projet de 

résolution présenté sous le point 14 de l’ordre du jour portant sur l’ONUDI, l’égalité des 

sexes et l’autonomisation  des femmes. 

Je remercie également votre prédécesseure, son excellence Mme. Christina Hackel, 

Ambassadeure, Représentante Permanente de l’Autriche pour sa présidence féconde en 

rapprochement des visions entre  pays développés et en développement.   En cela elle a été 

respectueuse de la tradition autrichienne qui préfère tisser le dialogue que d’imposer ses 

opinions.  

Je clôture cette page de compliments liminaires par les félicitations tout aussi méritées à 

l’adresse des fonctionnaires de l’ONUDI pour leur dévouement et à leur cime  Monsieur LI 

YONG, le Directeur Général de cette Organisation. 
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L’Algérie le soutient activement car, au-delà des relations très amicales qui la lie à la Chine, 

elle lui reconnait son bilan très positif à la tête de l’ONUDI, devenue sous sa gouverne l’une 

des Organisations internationales les plus performantes. En outre, les contributions 

volontaires des principaux donateurs  connaissent un accroissement attesté, y compris de la 

part de pays qui ont quitté l’ONUDI. C’est grâce à la foi de son DG  en la possibilité d’un 

développement industriel équitable et respectueux des intérêts de chaque partenaire que 

l’ONUDI a renoué avec le dynamisme. L’Algérie a confiance en M. LI YONG et le lui a 

témoigné en applaudissant très tôt à sa réélection. 

Madame la Présidente, 

L’Algérie partage les opinions exprimées dans les déclarations respectives du G77 et la 

Chine, du Groupe Africain et du Groupe Arabe, mais souhaite néanmoins vous présenter les 

dernières mesures et actions nationales en matière de développement industriel national ainsi 

que les parties du Programme de Travail et Budget de l’ONUDI pour la biennie 2018/2019. 

A/ L’Algérie  s’inscrit désormais dans une logique de diversification de l’Industrie Nationale 

fondée sur des stratégies pérennes pour réduire sa dépendance des hydrocarbures et atteindre 

un développement inclusif, durable et adapté à la mondialisation. 

Pour ce faire, l’Algérie dispose des atouts nécessaires parmi lesquels  nous citerons notre 

expérience industrielle et notre expertise dans les différents secteurs industriels, nos 

ressources énergétiques et minières ainsi qu’une force de travail et d’encadrement jeune et 

qualifiée.  

Cette stratégie industrielle s’appuie sur les outils suivants: 

1- Les  partenariats en particulier technologiques. 

2- La mise en place de structures d’appui pour accompagner le secteur industriel en vue 

d’augmenter la productivité et la compétitivité. Par exemple à travers l’Agence Nationale de 

développement de l’investissement et ses guichets uniques.  

3- Les PME/PMI dont la contribution à la croissance et à l’emploi sont indéniables. L’Algérie 

compte plus d’un million de PME, dont 108 mille crées en 2016 et l’on s’attend au maintien 

de cette tendance haussière pour 2017. L’encouragement à la création de PME/PMI a pour 

objectifs d’atteindre les standards internationaux y relatifs. 

4- Les projets structurants et d’intérêt public notamment les infrastructures de base à travers la 

construction d’autoroutes. 1300 km sont déjà opérationnels sur les 5600 prévus. Ainsi la 

transsaharienne, qui reliera Alger à Lagos, renforcera le réseau autoroutier africain; la 

densification du réseau ferroviaire actuellement de 4000 km ; la réalisation de nouvelles 

universités;  la création de zones industrielles pour une offre plus adéquate du foncier 

notamment les parcs industriels; l’aménagement des ports secs; la réalisation de nouveaux 

grands ports et d’aéroports (157); la réalisation de barrages et de retenues d’eau pour 

l’agriculture tellienne et saharienne. 

5- Le développement de l’utilisation des nouvelles technologies de l’information et du 

numérique. 
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6- Les joint-ventures  qui facilitent le transfert de technologie et de savoir-faire permettant 

aux entreprises algériennes de se hisser aux normes internationales et à un management 

moderne.  

7- Les moyens financiers multiformes et adéquats pour développer en priorité l’agriculture et 

l’aquaculture, la mécanique et l’automobile, la chimie industrielle, d’une manière générale les 

investissements productifs. 

Madame la Présidente, 

Dans cette stratégie industrielle, le gouvernement algérien accorde une attention et un intérêt 

primordiaux au dialogue avec les partenaires sociaux. La cohésion sociale et la réalisation de 

l’Humain constituent le facteur et la dimension de la politique nationale.  Nulle politique, 

nulle stratégie n’ont de vitalité sans  cohésion sociale.   

C’est précisément ce dessein que vise le pacte national économique et social de croissance, 

signé en 2014 entre le Gouvernement et ses partenaires sociaux dans le secteur industriel. Cet 

instrument a déjà produit ses effets positifs, c’est pourquoi, il est devenu une référence 

internationale à travers son enregistrement au niveau du Bureau International du Travail « 

BIT ». 

Madame la Présidente, 

B/ S’agissant maintenant des travaux de notre Conférence, ils se déroulent, comme vous le 

savez, dans un contexte international agité, marqué par la multiplication de crises 

multidimensionnelles sur un fond de conflits politiques qui s’éternisent. Le chancre de 

l’incertitude pour certains et de l’inquiétude pour la plupart ne cesse de s’élargir alors que se 

creusent davantage d’année en année les inégalités entre pays et aussi au sein de ceux-ci. Un 

climat de peur et le repli sur soi qui le juxtapose pousse les extrêmes à s’épanouir. Le racisme, 

l’islamophobie, l’antisémitisme, la xénophobie, la haine du différent, l’exploitation du faible 

et le rejet du vulnérable sont devenus des statistiques complètement banalisées. 

L’édition 2017 du Forum, dont le thème était “Éliminer la pauvreté et promouvoir la 

prospérité dans un monde en mutation”, a examiné six des ODD, notamment  l’objectif 9, et a 

vu une contribution importante de l’ONUDI avec des recommandations concrètes en faveur 

de la réduction de la pauvreté par un développement industriel inclusif et durable. 

L’Algérie appuie le cadre de programmation à moyen terme 2018-2021, de l’ONUDI dont les 

activités programmatiques et les priorités, ont été alignées sur le Programme 2030 et ses 

ODD, et salue l’inclusion de la nouvelle priorité stratégique «renforcement des connaissances 

et des institutions» et son intégration dans les projets de l’ONUDI en consultation avec les 

Etats membres. A cet égard, je voudrais porter l’Algérie co-auteure du projet de résolution 

présenté par la Biélorussie sous le point 19 portant sur le développement industriel durable 

dans les pays à revenus moyens. 

Depuis l’adoption du Programme 2030, l’ONUDI continue, aux côtés des États Membres et 

d’autres partenaires, à stimuler la coopération internationale pour favoriser un développement 

industriel inclusif et durable. Dans ce contexte, en vertu de l’adoption de la résolution 70/293 

de l’Assemblée Générale des Nations Unies, proclamant la période 2016-2025 troisième 
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Décennie du développement industriel de l’Afrique, notre pays salue la décision invitant 

l’ONUDI à jouer un rôle moteur, dans l’application de cette Décennie, ainsi que l’adoption de 

l’initiative du G20 à l’appui de l’industrialisation de l’Afrique et des Pays les Moins Avancés. 

Madame la Présidente  

Pour finir, je souhaite mettre l’accent sur 3 thèmes particuliers : 

Premièrement, je réitère notre engagement aux côtés du Directeur Général, en vue de  

revitaliser le rôle et les activités de l’ONUDI, afin d’en faire l’enceinte d’excellence au 

service de la coordination des politiques industrielles et de discussion sur le développement 

économique. 

Elle soutient, à cet égard,  les Programmes de Partenariat Pays, un modèle de partenariat 

prometteur pour encourager un développement industriel inclusif et durable, et incite 

l’ONUDI à étendre ce dernier à tous les pays intéressés.  

A ce propos, je voudrais me faire l’avocate du PCP. Je salue l’initiative de l’ONUDI d’avoir 

organisé le récent voyage sur le Programme de Partenariat Pays en Ethiopie, et auquel j’ai 

participé en compagnie d’autres représentants permanents à l’ONUDI. Cette visite de terrain, 

notamment le parc industriel de HAWASSA construit dans le cadre de ce programme, m’a 

permis de constater l’impact positif et les bénéfices tangibles de ce nouveau modèle de 

partenariat sur la croissance économique et sociale du pays. Dans ce contexte, je voudrais 

faire part du souhait de mon pays de bénéficier de ce partenariat.  

Deuxièmement, je voudrais  féliciter l’ONUDI pour l’organisation réussie de la 8ème  

Conférence ministérielle des Pays les Moins Avancés (PMA) auxquels l’Algérie accorde sa 

solidarité active. Nous avons  apprécié le débat très instructif, rondement mené par l’excellent 

animateur, qui a permis de saisir exactement quels étaient les défis à relever. 

Troisièmement, je saisis cette opportunité pour nous féliciter de l’organisation de la 

conférence régionale ministérielle dans le cadre du projet intitulé «Créativité, Emploi et 

Développement Economique Local dans le Sud de la Méditerranée », en collaboration avec 

l’ONUDI et l’Union pour la Méditerranée, à Alger, les 14 et 15 novembre en cours. Cette 

conférence a présenté les résultats de l’intervention du projet «Creative Mediterranean», et 

permis de partager les bonnes pratiques pour aider au développement de clusters et de PME 

de la région, et de démontrer le rôle des industries culturelles et créatives comme un 

instrument pour promouvoir la résilience, l'inclusion sociale et l’intégration économique, 

notamment des jeunes et des femmes de la région. 

Je viens de vous présenter les accomplissements économiques en Algérie ainsi que notre avis 

sur les programmes de l’ONUDI. Permettez-moi de nous souhaiter à tous une Conférence qui 

renforce l’ONUDI et son rôle moteur dans le développement industriel inclusif et durable 

contribuant ainsi à préserver la Paix et la sécurité internationales. 

 

Merci de votre attention 


